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LE PETIT MESSAGER DU CRUR DE JESUS

Bulletin de janvier 1891.

Revue de l'uvre du Sacré Cour en 1890.

'EST justice à nos cliers Associés que nous commen-
cions cette nouvelle année par un aperçu sommaire
des opérations de la sainte Ligue du Sacré Cour

pendant l'année qui vient de s'écouler; nous le ferons
d'autant plus volontiers que nous avons de très conso-
laites statistiques à leur donner sur les progrès de
l'(Euvre : les fervents serviteurs du divin Cœur s'en
réjouiront; les tièdes reviendront à leur première
fecrveur ; ceux qui ont laissé le champ de bataille ( ils
sont peu nombreux, Dieu merci !) reprendront, nous
t'espérons une part active dans cette sainte croisade
lu Sacré Cour.

1. Le Petit Messager.

Le PETIT MEssAGER, (édition Canadienne-Française)
commence aujourd'hui sa seconde année d'existence;
il semble avoir été reçu avec faveur, si nous pouvons
en-juger par l'accroissement constant et rapide de sa
circulation ; nous avions commencé l'année 1890 avec
1,600 abonnés ; nous venons de la finir avec 3,350. Or,
comme presque tous nos abonnés sont Zélateurs ou
Zélatrices de la sainte Ligue, c'est-à-dire, ont chacun
une Quinzaine d'Associés parmi lesquels c'est leur de-
voir de faire circuler le PETIT MESSAGEE, il s'ensuit
que notre petite Revue a l'honneur de compter plus de
50,000 lecteurs.

On nous a assuré rioinbre de fois que la lecture du
PETIT MEbA&GER faisait beaucoup de bien au sein de
nos bonnes familles canadiennes, si avides de lectures
pieuses et dc traits édifiants: Dieu en soit loué 1 Nous
nous réjouissons d'autant plus de ce résultat que nous
n'y sommes que pour fort peu de chose, vu que la plus
grande partie du PETIT MEssAGER nous est fournie
par le Directeur général même de l'Apostole de la
Prière. C'est ce qui fait notre force et le succès de
notre Euwe au Canada. De fait, les kesspere sont
les plas puissants moyens de propagation de la dévo-
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tion au Sacré Coeur sous sa forme si pratique adoptée
par la sainte Ligue dt Coeur de .Jésus, appelée encore
l'Apostolat dle la 1riè,re. Oit a dit avec raison que la
leeture des MCss.agvsr était à l'(Euxn rc du ý1-aré ('oeur ce
qu'est la circulation du sIang à la santé et à la vie du
cortls.

Nous espérons donc (lue les Rés'. Directeurs locaux,
les Zélateurs et les Zélatrices (lu Coeur (le Jésus v'ou-
dront bien redoubler de zèle dans le cours dle cette
année pour augmenter la circulation dii grand M1exmager
du CSeur de Jé8u8 (l)d'nbord, puis dii Petit Messager des
CSeurs de .Jéau8 et de Marie, qui en est comme le com-
plément.

2. Centres et Associée nouveaux.

Cent cinquante-huit nouveaux~ Centres canadiens ont
été agrégés à l'tlBuvre durant l'année 1890, contre
quatre-vingt en 1889.

IlT avait au Canada et dans les paroisses canadien-
nes 4es Etats-UJnis, en décembre dernier, 673 Centres
locaux reconnu8 de la Ligue du Coeur de JÉsus. Je dis
reconnua, C'est-à-dire agrégés régulièrement par un
Diplôme et enregistrés dans les listes officielles de--
agrégat-ions, telles que publiées par le Directeur géné-
rai dans le Messager du Coeur de JÉsus. Nous tenons
à faire cette distinction parce que nous savons qu'il
existe un assez grand nombre de paroisses dont les
noms ne se trouvent pas sur le Catalogue des agrég-
tiens et où cependant la Ligue dit Sacré Coeur a ié
organisée. Il est 4ien certain que si ces Centres n'ont
pas reçu de LI>plômes de la part d'un des Directeurs
de l'(IEuvre, ils sont completement privés des indul-
gences de la sainte Ligue.

(1) on. n'abonne au Mcsaauer du Coeur de Juras aux Bureaux de
Pxrri MusÂoIa. Prix de l'abonrement: $1.25 par an pour le
Canada et les Etats-t3uiq. Cette belle Revue de la dévotion au
Sacré Cour asaplace naturelle dans les bibliothèques des cnmmriuau-
tds et des paroisses; nous voudrionsq la voir augsi dans uni plus- <rand
nombre de nos familles, Car ou y a besoin de ces sortes de lectures
sasie t intéressantes pour faire contre-pied à la quantité teclour,
croissantes de lectures vainea et dangereuses.
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Le nombre total des Centres loaux dans l'univers
était, en novembre dernier, de plus de 45,000, ce qui
donnerait, en évaluant à 400 le iioinbre moyen des
Associés par Centre, un chiff're total de plus de dix-
huit millions d'Associés de la sainte Ligue du Sacré
Cœur dans le monde entier.

Nous en comptons aujourd'hui environ 250,000 dans
cette Direction supérieure du Canada et plus ('un
million dans la Direction anglaise des Etats-Unis.

3. L'Almanach mensuel de la sainte Ligue-

et Billets-images du Rosaire.

L'on sait déjà que Forganisation de la Ligue consis.te
dans la division des Associés en Cercles de quinze
Associés, pour répondre aux quinze Mystères lu Ro-
saire dont chaque Associé lit une dizaine au moins
chaque jour aux intentions le Notre Saint Père le
Pape et de tous les autres Associés, et à nommer des
Zélateurs ou des Zélatrices pour diriger ces Cercles,
pour distribuer aux Associés chaque mois leur Billets-
images du Rosaire et leur communiquer à tous les
instructions, décisions, etc. (lu Directenr local et du
Conseil.

Avant l'année 1890, les Petits Messagers français nous
apportaient chaque mois les Billets du Rosaire. Ces
Billets avaient le grave inconvénient de ne pouvoir
indiquer les Intentions particulières des Associés cana-
diens que deux ou trois mois après qu'elles eussent été
recommandées dans les diff'rents Centres, et encore
n'y avait-il qu'un Calendrier des intentions par trois
Associés.

Pour remédier à ces inconvénients et donner plus de
vogue au système magnifique de prières mutuelles quie
nous avons la consolation de posséder dans la saisie
Ligue, nous avons entrepris de publier aussi des Billets
de Rosaire en même temps que le Petit Messager Cana-
dien.

Les Billets du Rosaire ont paru sous le nom de
L'Almanath mensuel de l'Apostolat de la Prière,; c'est
une petite brochure mensuelle de 32 pages, con' nant
15 BiWets-images du Rosaire, 15 CaleudrierS du mois
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aLve(' l'ind(icattion, jour p)ar jouri, (les inîdulgences plé-
niieres1 à la <ispoýsitioii dles AssoCiês dle la Ligue du
CSour de Jésus. de l'Arcliicoîîfrérie du Sacré CSur, de
la Garde d'H-onîneur, des Couîgrégatioiis (le la Sainte-
Viergýe, des Coiifr-éieýS (le lit Bouîîe-Mort et du saint
Rosaire. Chîaque Zél.ateur (ou Zélatrice) dloit recevoir
cliaque mois un de ces Almanîaelis où se trouvent les 15
Billets et 15 C'alendriere q&tii doit distribuer aux Asso-
ciés de son Cercle.
C L'Alnsaiach mensuel publie encore chaque mois le
comipte-rendu du Trésor du CSeur de JÉis et une page
d'avis destinée aux Zélateurs et aux Zéatrices.

=Nous avons cru devoir donner ces détails sur cette
petite publication qui est d'une importance capitale
pour le bon fonctionnement de la Ligue du Sacré
Coeur, comme ou le verra tout à l'heure, L'AlnwcIa
mensuel, que nous publions en anglais et en français, a
eu un succès extraordinaire dans sa première année;
avant sa publication, eti décembre 1889, il y avait, au
Canada, environ 4,043 Quinzaines du Rosaire, c'est-à-
dire à peu près 60,652 Ass-ociéýs du Deuxième Degré de
l'A ostolat qui se servaient des Billets-imges venant
de frauoe ; or, douze mois après, au mois de décembr~e
dernier, 8,000 Quinzaines de Billets-images étaient dis-
tribués à 120,000 Associés, soit une augmentation de
591348. (1)

Si l'on nous demande à quoi surtout il flut attri-
buer cet accroissement de cent pour cent dans une
.,eule année des Associés du Deuxième DElgré, nous
répondrons sans hésiter qu'il est dù à ce q e lec avanta-
ges et l'excellence de oe Deuxième Degr commencent
-À être mieux connue et appréciés; on comprend da-

(1 oditione d'abonnemelt: Un ou deux abonnemaents à l'Aime-
xAmensuel sont envoyés gratis. mas sut detande exprusse.pou

ne u abonnement au Petit M.nager. Bamarquons bien qu1n'y a
Me es abonnés qui sont en même temps Zlateurs, c'est-à-dr Chefs
ZQuinzaine, à qui mc AlmanaeePuissent servir; car chaque livrai-

son du petit Mfessaper contient amia un calendrier Plus complet en-
Ot que celui dus Alnmaach mensuls et dont l'abonné peut se
servir.

Le prix éel*sbonement à l'ALUaaech MOMsue pour ceux qui mc
*ent pus abonnégsau Petit Mîessaer, ou pour les abonnés au Petit
Wemsaer. qui désirent 01n recevor plus de deux livraisous, est de 14

rî.utias par année L'abo"nmDIt dolt 4tre peaé 'avar.
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vantage qjie la sainte* Ligue, pour se soutenir lonîg-
temps et ptour produtire ses fruits pirodigieux <le S:Illit
et de piété, dIoit être orqueiWe.

En efIi4, l'Apostolat dle la 1ie n 'est pas de luii-
même une pratique, i uine -seii, (-t-est pltt timite
dine, uine iteuiffin apostolique quii vient itilitbrmcri li vie
du chrétieni, ses actionus et ses ~oiIiu set (lui. vit le.,
surnattutali.saîît, les r'evêt dlu mérite' (t <le l'eIi<':uuité
des prières, actions et doîlaîuî~<e .1 su:s lîîi-minu'-
c'est, cii un mot, Puiteion dle lotit fluire et (It lotit
souith*ir atîx initeit ionx dle j1 ÉsUS et cfl 11,1 .on aer xo&
divin CSour.

Cette idlée est maginifiqtue, sansute, mais il s'agîit
de la conserver vivartce dans les âmnes (des Associés t!
pour cela il faut des secours extérieurs, il fauit une
organisation ;il s'agit encore <le liî donner la force dle,
I'assbciation elle devient alors une Ligue, la Ligue du
Coeur de JÉ:sus, qui n'est autre chose que l'Apostolat de
la Prière ('ousidéré comme Association.

Mais àt ces Associés ainsi imbus de cette iÏée si for-te,
il faut tit lien commun, une direction tuniformne, de niê-
me qu'il faut des ordres dit Jour attx soldats. Ce lien
qui unit le-, Aisso(-ié- (lit Sacré Coeur ce sont les Messa-
gers, les Billets dut Rosaire Ces publlications périodi-
ques, avons-nous lit ailleurs, sont, à l'uniion des Asso-
ciés et des Centres de l'(Ettvre entre euix, ce qu'est le
ciment à l'union des lpierres dans uit édifice.'*

L'lexpérience prouve qu'il ne petit v avoir de t î'avail
sérieux, ni de résultats durables da.ns'titi Centre local
de la sainte Ligue, si les Asksociés ne sonft pas, ttn
entre eux et au Centre supérieur pair l'intermédliaire
des Messagers et des Billets du Rosaire, qu'ils reçoivent
chaque mois, (le leurs Chefs, <le Qiaint-,es, lesquels
les reçoivent du Directeur locaul, qui les n reçus dii
Directeur D)iocésa.-in oit 'Supérieur. Voilà en quoi cen-
siste l'organioc'tion de l'armée du Sacré Coeur; voilà
ce que l'on appelle être dans le mouvement de la
sainte Ligue; voilà comment tmne paroisse, une Com-
munauté ou ttne maisont d 'éducat iont peu vent prétendre
prendre .ne part active à la noble croisade delAp-
tolat de-la Prière. Voilà, enfin, comment les bataili n ms
eux-mêmes de la Ligue des hommes doi-s cnt être agmer-
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rissi l'on désire qu'ils se soutiennent longtemps et
sans grande diffieulté, comme nous le savons fort bien
par expérience.

4. Les Communions Réparatrices.

Nous voudrions dès aujourd'hui donner à nos lec-
teurs une idée exacte du beau mouvement qui s'est
opéré autour du saint Tabernacle par l'action de la
sainte Ligue du Sacré Cour, mais nos rapports ne
sont pas encore complets sur ce trotsiène Degré de
l'Apostolat: nous y reviendrons plus tard. Qu'il
nous suffise de dire ici que nous avons devant nous
une multitu(ie (le lettres dont la note dominante,
pour ne pas dire universelle, est : " La sainte Ligue d
produit les plus heureux fruits dans la paroisse, dans no-
tre Pensionnat (selon le cas) ; les communions sont plus
nombreuses et plus ferventes.. Telle paroisse, où la
ferveur laissait beaucoup à désirer et où les Sacrements
étaient peu fréquentés, voit depuis bientôt deux ans
que la Ligue y a été organisée (qu'on veuille bien
remarquer le mot ORGANISÉE), chaque premier ven-
dredi du mois, deux, trois, quatre et même cinq cents
personnes à la sainte Table! et cela dans une paroisse
de campagne!

5. Le Trésor du Cour de Jésus.

Cette excellente pratique de dévotion se propage de
plus en plus et partout où on l'a adoptée, elle a produit
d'excellents fruits.

Ce n'est pas ici le lieu d'en faire connattre la nature
et le fonctionnement: qu'il nous suffise de dire que
c'est comme un bouquet spirituel que les Associés plus
fervents de la Ligue composent chaque mois pour
l'offrir au Sacré Cour en témoignage de leur affection
.jéciale, comme des enfants affectueux en offrent
quelquefois à leur père le jour de sa fête. Les fleurs
de ce bouquet sont des bonnes ouvres; par exemple,
des communions, des heures de travail et de silence,
des victoires sur ses défauts, etc, offerte- chaque
jour du mois réunies à la fin du mois, et déposées le
premier vendredi du mois suivant sur l'autel du Sacré
Coeur pour être offertes au divin Cour de Jisus par le
Directeur supérieur de Puvre.
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Donnons ici la somme générale des bonnes Reuvres
ainsi off irtes dans le cours de l'année 1890 par un.
moyenne (le 105 Centres locaux :l'on pourra se rendre
compte plus facilement de la somme de mérites que
de tels clhiffres représentent.
Actes de charité ...................... ........ 858,822
Chapelets..................................... 1,212,626
Chemins de Croix ... ..... ................... 377,017
Communions sacramentelles ................ 323,127
Communions spirituelles..................... 1,282,296
Examens de consciente....................... 460,398
Heures de travail ............................. 1,609,759
fleures de silence ............................ 915,499
Lectures spirituelles ......................... 445),9033
Messes entendues ou célébrées............... 483,039
Actes de mortification ...................... 610,883
(Euvres de zèle................................ 75,529
'Prières diverses ..... ............... ......... 1850,31
Récréations bien passées.......... ....... ... 620,113
Souffrances acceptées avec résignation..... . 458,162
Victoires sur ses défauts .. ................. 549,164
Visites au Saint-Sacrement . ................ 906,650
REuvres diverses............... ...... .. 1519049

ToTÂL 15,083,507

Le Trésor Canadien du Coeur de Jésus.
96OMME GÉNÉRALE DES BONNES ReUVRES OFFERTES

LE MOIS DERNIER.

Actes de chariti, 168,928. -Chapelets, 275,615.-Chemina
de Croix, 47,763. - Communions sacramentelles, 27,340. -
Communiors spirituelles, 1412,803. - Examens de conscience,
46,895.-Heureb de travail 259,174.-Heures de silence, de
règle, 148,153. - Lectures de piété, 52,437.-Messes céleibries
ou enten'lues, 84,737.-oeuvres de bienfaisance corporelle,
19,418 -Reuvres de zèle, 16,936. - Actes de mortilcation,
59,079.- Prières diverses, 684,326. - Heures de récréation,
87,322.-Souffrances ou afictions, 77,125.-Victoires sur -s
défauts, 46,536.-Visites au Saint-Sacrement, 109,904.-(Eu-
Mre diverses. 180,047.-SoMMa GÉNÉRAEC: 2,542,756 four.
nie par 160 Directions locales. (Voyjez Corresponàdance.)

Une indulgence de 100 jours, applicable aux défunts, est
,attachée à chacune des oeuvres du Tr6sor.
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O mon .Jé - sus! prés (le 1'i - - ti -e

OÙa da* - mour pa1l pi1 te tonl Coi-fil.

Ah! je i-ou - (Irais pas e nia Vu P ,

Puis- que je suis Gar -de d*hon - seur.

<1'-=! 
7t'-.

0(> Coeur Ilos - ti - e, 0) Coeur A - iour!

A toi mna vi -e, Toutinon eoetir siuns re- tiour!

A toi ma vi - e, Tout tmon enwuir -,mis ru'- tour.

2 4
Maist loin du Sacré tabenacle Ocoeur! pri!tonnier.«olitaire.
Il faut que *e viv-e, "Seittneuir- tRve à toi nii, .-our «ans retour:
Mon d u siziç tiqj ce mir.lec .7-e ve<ux q1fr ette terre
Que rien ne m'arrachue à ton coeur. Vivre de ton unique amour

3 .

Je veux. 0) Coeur euâcharist ie. 0 4)cSur autmour! t) coeur victime!
Me constumer d'unu mnipi feu Quand je contempjle ta douleurF.

Qi te dévoile ffuq l'ho.qtie, .l'apprellds à quel torme sistbi MeOttu te cache% à mes yeux. Bottnr i ~redlonner

Aimer et scouffrir en seilencet
omme ton coeur, ô doux agneau!
Voilà mon unique science,Voilà mon qort ... et qu'il cmit beau!i



Supplément an " Petit Messager-
de Janvier 1891

CENTENAIRE DE LA B. MARGUERITE-MARIE

1690 1890

CONSECRATION DES EFf3NTS CHETIES
AU SACRE C(UER DE JESUS

SOS s I, At' ES

DU C4EUR IMMACULE DE MARIE

LIVRES D'OR

Contenant les noms des Enfants consacrés
au Canada et dans les Centres

Canadiens des Etats-Unis

Tableau montrant quelles sont les paroissem
et les Maisons d'éducation qui ont

pris part à cette consécration.
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DIOCÈSES.

AutigOnieb, N. E.

,Acadiiaville...........
Ardoise 1'.
Arichat ..............
Descousse............
Cleudale .............
Guysborougli.........
Ileatherton, Ecole ...
)[abou ..............
Main-à-Dieu ..........
North Sydney...... ..
St. Andrew8 ...........
SydnaeyMie....
ThorLuru .............
Tracadie ...... ....... 

Eboulements ..........
Malbaie,

amCoun........
Lac St. Jean,

Ursulmes.........

:HnauiIS.n, ont.
Dundas ..............
Guelph..............
Hamuilton?

Cathddraje....
Ecole de la Pirovid..
&ole St. Lauet...
Rcote St. rincet....

KIuSmsem, tIt

Kingston,
RESe St% Marie, (FF)i

Moo Creek ..........
Smithi'$ Falla .........

- Ue« L. emnt.

Ooderich .............. I
Ingeruoli .............. 1
LondOE4

RgWi Sb.. Marie....

C'ouvent St. Josc'Ph..
127 -Ecole Si. Pierre ..
2Sq St. Thoi ... ...

40S1anldwich .......
'n'ar................

49*-tratford ............
19 XuhueE l
60!

249 Sacré-Coeur (Greenville)..

289 1Assomption (L') ....
337 Beauharuois .......... 

90 Boucherville ..........
17 0 Chambly .............

Côte des Neiges ....
Enfant Jisus ..........

721 Hochielaga,
Couvent Ji=u-.M&rrie.

19Joliette ...... ........
Lachenaje......

167 Laprairie,
Ecole des Frêre..

Longueuil............

4381 Notre Dame de Montréal.
2771 oel'a.... ar.. ....

480 H&iDieu .......
671 Ecole du Plateau ....

270 Aad de REv&ch. ..
150 Asile Si. Fr#. -Xavier

Pointe st. Chs., Miontréal
Rigaud ...... ........
Ste. Anne de Bellevue...

59St. Barthelimi .......
98 1 St. Benoit.............

30Ste. Brigide, Montreal...g
30 Rlu.s St. Pierre. ...

A4sile &L J'ùsoe....
00 St. Bruno............
10 Ste. Cuanégonde........ 4

Ste. Gleneviève ......... 7
90 St. Grégoire ........... 4

249

279
269

34

498
694
529
115
182
219

112
247

82

160
130
656 1
149
290
69

361
129
50

441
274
167
89

t55
~74
~53
132
80
80
60

'6
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St. Henri de Monatréal.- 80
St. Jacques de Noittréal.. 704

Jardins de l'Ettfawc. 360
St. Jean-Bapt. de Moit . . 841

Acad. Marie-Reose ... 532
St. Jérômne,

C'ollège ............ 160
St. Joseph de Moittréal.. 452
Ste. Julie de Verchères 80
St. Lini...............4SQ
St. Louis de M~otréaI. 80

À cad. Si.Ls. de Günz. 242
St. Luce............... 195
Ste. Miartine ............ 98

Couvent ............ 83
St. R<emi, Collège.... -.... 83
St. Régis .............. 80
Ste. Rose,

C'ou Ven i...........141
St. Stanîislas ........... 112
Ste. Thérèse ........... 132

Séminaire ......... 218
St. Timothée ........... 89
St. Vinc. de Paul de M.. 412
Sacri Coeur de MoittreLl. .2403
Sauit-au-Récollet ........ 75

Pensionnat du S. V.C 91
Terrebonne ............ 81

Cournt........420
Yerchères,

FF. de I'Iust. chrét.. 550

NIioe. P. Q.

Artlîabaskaville,
Collège du S.-C. .34

Nicolet...........640
St. Bonaventure d'[Jpton. 156
St. Fulgence de Durham. 400
St. Louis de Blaidfor'i. 30
St. Pie de Guire ........ 48o
St. Valère .............. 73
St. Zophirin ........... 69o
Ywnaaska .............. 46

Ottawa,Ont.

Amherst.........94
Bouchette ............. 124
Hull,

.Ecole des Frères..684
Ecole des Srs. Grises. 631

Manîwaki ............. 112
1Mashain Mills.........160
Monte Bello ............ 50

Cotrent.........101
Notre-Daine d'Ottawa.... 549

Ecole Guigtes ... 146
Ste. Agathe des Monts ... 303
Ste. Aune d'Otta%,.a,

Frères ............ 211
Ste. Brigitte d'Ottawa. 112
St. Engène ............ 2031
St. Faustin............ 144
St. Igunce du Nominingue 48
St. Patrice d'Ott.awa.... 196
St. Philippe... .. ý.......99

Peterberemgb, Ou.

Cobourg .............. 125
Wikwemikoug .......... 55
V iearias mwmt. demil*atà&.

Aruprior ....... ........ o0
North (>nslow .......... 48
Pem'jrokp ............. 578

IQuyon ............... 6
Itenfrew,

Couvent S&e. Ai.. 240

Ste. Sophie, (4 lditeld)... 68

Chàteau Richer ........ 554
Franptois .............. 77
Isiet, ................. 573

Hossi« si. Josepk.. 320
I.auzolà...............978
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l'once, iJîuMri. st. Nina ...... 366
Votriz 35St. 1>atrice deQul.. . . 5 92-

Collège .20.5 Ste. P étro'lfle ... 201
Ec. des FF. fMtiri.slcs 140] St. 1>hilémoit ........... 90

Notre-Damne (leQîî hi.2482 St 1>rosjIeer ............ 2)101
Mfo7uzsi dcé UrsIi»cý. 8W9 st. Rtoch (le( buicht-,
Acad. de Frrs.. .. 406 1,cl die &îcrt* < (icur. 501,
Jiosq. Srs de l<a C/u r i 523 St. Bocli des Atuluets...199

Notre-Damne de hL G;rde. 14;0 St. lloxnuald ........... 3
N.-D. (le Montaulbaià . . .. 400> St. &:,."veur, à Qébee.2.440
St. Aiban ............. 1369 1S t. Sylvestre ........... 197
Ste. Ana.stasie ........
St. Audré............
Saints Anges ..........
Ste. Aunie de la l>ocatiWr.

Col/ège............
Courent .... ......
Srs. de la Car;U. ..

St. Anseinie ..........
St. Aubert ...........
St. Augustin .........
Ste. Brigide, à Québec...
St. Cyrille ...........
St. Eplirena de Triug ..
St. Etienne dle Beaumnont.
St. Etieune de Lauzon ...
St. Euîgènie...........
st. Evarist" ...........
S t. Ferdinand ........

COUilge Si. Joseph&...
Ste. Fuv. ............
St. Fraînçois ..........
st. Cervais,

St. Hono1ré de Sheniby...
St. Isidore ...........
St. J. -Baptiste, à Québec.
St. JIoachimn... .. ..... --
St. Joseph de LÀViq.
Ste. Julie (le Souierset ...
Ste. J ustine... .. ...
&te. Louise ...........
St. martrni.. .... .. .. .
St. Michel de Bellechass.

q97 '-t Zacharie ........... 239
457 Sillery,
258 Couvela Jsuls.Marie. 167

7(l Stoneham .............. 61
99 Diverses autres paros. 2,39
73
39 p.Q

263
241 L'As-somption (M.ariiider. '332
446 Cacouta .............. 240
62ý Carleton . .320

3410 Ile et.. .... 333
446 Le i........180
169 Mfatal-édiac.......144
2271 Molit-Louis............ 118
3381 N.- D. des Sept-Douleurs. 48
40111 1asleébiac ............. 320
186 iliîîîollki ............. 206
80 fos. Srsdtirla ChuiU. 105

131 Ste. Adélide dc 1abos.. . 320
127 Ste. A ugèe . .. .. .. .. .. 409

St Ar-siq ............. 30-#
S0 Ste. lliîditif... .. .. ..... 92

308 St. ('haines de Caplau.... 164
25 St. Damase............ 163

21o St. Epijîhane .......... 354
1208 Ste. Franuçoims.. .... ... .108
811 St. Gode~froi ........... 116
226 St. Mlathi.u ..... ...... 396
251 St. Ilodeste ............ 208
286 St. Ortave ............ 261
353 St. l'au] de la Croix .. 1 i
350 St. Valérie).. .. .... .. 214
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DI*<EEM.

Nt. Albert. T. N. 0.

Calgary,
CI)IIti4 let dit S.- C...

Notr-Dme (1lu Rosaire. .
Ste. AIIgèle Mss )..
St. Aictuicce d.. P>adoue..
'9t. Gereet St. Patrice. .
St. LýOuis .............
St. Vital de Battît-ford.. .
Sacré-Coeur, {Dluck L&kceý.

st. IIyaecIathe, P k

Actou Vale,
Couvent dle la Preciii. 80

Grauby,
Coucceil............78

XarievilIe,
Courent ........... 169

Roxtoià Falls,
Coauvent ........... 197

st. Aimé,
couv.ent ............ 99

St. Césaire ............ 525
St. Eplireni d'Vpton..274
st. Hyacinthe. ....... 300

Cuuven* de la Présent. 189
Aoed.N.D. dtLorette 80

St. Ours........982
ste. Puderitienne...142
St. îhiodort±d<cto.... 192
st. Valérien.........222

S&L Jean, N. IL

BUcrou'-he............
Burtou ..............
Peteroville ............
*t. xaas ............

Sherbroouke.

(outicooke,

..uci...........

....iia~i...........
46 1 dei-(or e ar.

94 Sirio ............ .

rok................236

Maison d£ t'a I'rotid. 196
Sie. Htlênc ........ 236
Si. M icIut ......... 123
Si. Fatt!..........502

Trois-Rivières, P. Qk.

Ste. Aune d'Yazutatlticht:. 585
Ste. Aune de la Pirade.. 519
St. Etieune des Grès..222
St. Grégoire............ 208
st. Paulin ............ 313
St. Philippe............ 204
Ste. Sophie............ 127
Ste. Thècl e..... ..... .. 179
Ste. Ursule ............ 369
Trois-Rivières ......... 264

A"amzie du S. C. .. 264
Pc,.. dei Ursrulimea. 354

&mav.........213

Vanouver, C. Àk.

54 St. Louis de Kmloope. 38

221 Diocése etPaose m
$20' oanus ........... 4004
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Livres d'or des Rév. Soeurs de la Congréga-
tion de Notre-Dame.

CANADA.

AnutigenI,.h, 1N. S.

Acadiaville ...........
Arichat .......
Mlabou ..............
New Glasgowtv.........
Pictou,

Stella aris Conre at. 7
Sydney C. B ........... 8

charlettetown. ]I. P. E

Havre-aux-inaisois . 1]
Rustîco ............ ....
St. Duuïtani ........... 16
St. Jose±ph ............. 23
Souris ................. 8
Summerside. .... ... .... 6

Chatham, N,. E.

Bathust ............... 8
New castie ..........
St. Louis ............ 5

VlhieuUmi, P. Q.

Baie St. Paul .......... 123

Kingste., omt.

Brockville ............ 161
CoruwRaI .............. 830
Kingston,

N.-J> rrd,.. 120
Si. John's .wchol. ... 180
St.Jo;cpli'ç .. .... 30

Westport........... 112
Williamstown,

Si. Mary's ......... 109

L'Assomption .......... 160
Berthier .............. 160

lîouChervjllt ........... 124
('hiate.tiiguja% ............ 8e

71 ute S~t. P-111l.......... 134
40 Hinntillgdon)............ 69

LOIîaprairie.............316

9 NOtre-I)ll............... 620
ONotre. Daine de Grâice. ... . I 457

Oka .................. 54
lPointe aux Trembles.*104
l'ointe Claire......... 114

6 l>ointe -lt. charles.-220
SSte. Anne, Montral.... 360
OSte. Brigide " .. b2g

7 St. Eustaeho...........160
oSt. Jean............ 390

2, St. Josepli, Mon tré . ... 1101
de Soulanges. 71

st. Patrick's, Montrval.. 294
0 St. Vincent de Paiul. '.. 570
4 S créCor . .1030
8 erreboUne ............ 177J Nicoleit, P. ci.

St. Chrystophe ......... S#
Ste. Victoire .......... 149

Ottawa, ont .......... 219

Peterborugh, ont... .342

Kamour&ska ............ 8o
Notre-Damne de Beaujport. 221
Notre-Dame de Bellevue. 109

iPointe aux Tremble. . .. 87
Rivière Ouelle .......... 91
st.Aubert .. ... .... ... 113

St. Français du Sud. ... 98.
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Ste. Marie, Beauce. .135 , Sherbrooke, P. Q
St. Roch, à Québec... 927StJenB ie....23
St. Rlomuald .......... 2 t. Je BPtit . 3

- St. Michel ............ 403

si. Hyacinthe. P. Q. Troi.-Riwi<rcn.ý 1'. Q.

S t. Athainasp ........... i>5 :ste. Anue de la Pérade. . 160
Soui.................. .95 vaxniauhice........... 121

ETATS-1U N.
flurlington, Vt. Hartford, Con.

ý%t. Johnsbury.......... 160 Waterburv ...... .20
Cony. Ï1f. *dc Marie. 131

'bca%ço, lis. New-York. N. Y.

Aurorta...............**164 Académie Villa Maria... 104
Bourbonnais ........... 107 Portland, Main..
Kankakee ............. 146 Lewistoni.............. 486
Notre-Dame, à Chicago..

Ste. Anne............
'284

90 (htÀsAND ToTAL 18.875

Livre d'or des Rév. Soeurs de Ste. Anne.
4 AN'A »A.

Monltréal. P. Q. St. Félix (le Valoi...135
St. Gabriel ....... ..... 132

Lachine .............. 9<10 Ste. Geneviève ......... 138
Rawdon ............... 76 St. Jacques de l'Achi4an. 175
Rigaud----------------.S<0 st. Jérôlile............. -10
Vaudreuil .............. 93 ç;t Mh.......80
St. Ambroise ........... 64 8St. Norbert ............ 80
Ste. Anne des Plaines. 80 St. Ploîearpc ........... SQ0
St. euthbert .......... 115 .;t. Relii......160
St. Cyprien ........... 151 Diverses .............. 240
St. Esprit ............. 102,

ETrATm-Nis.
Albany. Notre-Dame du S. Coeur. 555

Troy, N. Y........262j N.-D. du Mont Carmel.. 360
Webter........448

Bloutonl -M Worcester ............. 1238
Ste. Marie de M lriboro. M3 Syunme.

sprianel. Os'aego, N. Y ......... 224
Gilbertville ............ 160 j
Holyoke .............. 1200 Granod ToWoe: 7,886
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Totaux par Diocèse, y compris les Livres d'or
des Rév. Srs. de Ste. Anne et de

la Congrégation.
C.ANA DA.

Antigonish.... .....

I rl .t ...... ...
latitami.... .........
h Itcoutnui............

Il ain ltou.............
iiig toi......... ....

Lojndon ...... ........
.lontîeai.... ............
Nicolet............
Ottawa .. ........ ..

P ntiDse................

3157
72"
212

1929

11321
287c,
421<;

1132

.u..................27238
............ . 5568

St. Albeni.... ........ 584
st. Ilvacinthe......... 4309
St J- i .... ............ 425
Sherbrooke.... .... ... 2581
''olito............... 1293
Troi.Ivieres. ......... 4102
Vaiouver .............. 38
Divers ............... 4833

10120U

ETATS-UNIS (Centres Canadiens).

Albany...............
Boston ...............
Ilurlington............
<'nicago...............
H1artford ...........
Manchester ..........

2i2' N'w-York......... ..
43 Portland..............
16'9 Springfield............
791 Syracuse..............
301
si,

TOTAL GÉNÉRA L, 108,077.

J. B. NoLIN, S. J.

104
486

3967
224

6877
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Bulletin de Janvier 1891. - ijre Partie.

leire (31) 9e la DIlMUrUSC MnR
de S. Louis det mgeizl,

PAêTRON DE LA JFL'5FSSE

.- os chers .Xssories ver'-IN ont, plus loin l'Inten-
l. ion générale CHOISIE

par Notre Saint-Père le Pape
lui-inème, et qui , (àvrai

dlire, n#- leur est pas seulement
proposé pour janvier. miais

- pour tei année tout entié/,e.
Mous avons il lessýein réservé

* pour les de.:niers jours (le 1891
de faire remettre. soit à Paray.
ioit à Mont martre, soit inème
à Rome. aiiprès de l'autel de
Saint-Louis de (ionz' gue, les~
beaux volumes de la consècra-
t ion à.s enfants et des jeunes
gens.

On pourra donc, durant toute la période (le l'année
sainte qui va s'ouvrir, continuer à nous adresser !es
feuilles remplies des P.)mns d'enfants et d'adolescents
qu'on désire voir iiguif r dans nos .4lbumîs.

Ce1.3 XnèrUu d'nflants et de jeunes gens au
divin Coeur offrent un attr ait tout particulier, pendant
le centenaire de ce jeune saint, qui fut. durant sa vie
et dpres, sa mort, « un si ardent ami dlu Coeur de
.JÉSUS. »
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BiogrTaphie ilustrée et popuWare de saint Louis de Gouzague
pour son troisième centenaire.

Afin du< )<roi<UV(<ii - danis llhumîble iuesu îe de lns
forces - dans les <1k ers paýs <lu m«onde le troisiêîîîe
centenaire du glorieux Patron (îe la jeu&w.sse, nous pré-
parons une blographie <illustrée et îIXaùt <le 'saint
Lois (le Gonz;igtie, tai point (Io, (~sc l e la olérolioi
if il sacr CSu. A toutes les dae.<e graciu~vx
teS, (lites a la Maison Paillard, rep<résenteronit le@-lwitîci-
piales scènes dle la vie dle l'amiable saint.

P>our avoi. d'avance une idée dle cette lwoeim, agiÉ

pourrait demander âî M. Paillard un eNeiuplàire de
<elle dui V',iii. Pèri e li Colotibiètve. M. PaiklHd-ia mais
celle-li aux prix suivants~ :(e 1.)' exveno. '-Ocxîp.
10 cent. ]*exe<ýnitl.; (le 1-50 à xKp) 8-cAmit.;- à-par-
tir de 70X) e-xeili., î cent. Por-t (,n sus.

Une conversion de NoM.-

Un vorrespondant (lui et eni mesuire <le ýptiî' la
vçýr-.4iit dle ses assertions a i4crit les ligne- sub-antes
à la Rerue religfiuso (le Rodez

'< Qui ne rofinuit lf- fameux NcwL dIAtlam

«Minivi, ehIrt'tiens, retl'heure solennelle!

« P>ortée-, sur les ailes <le cetle p uissatîle musique.
ces- beles, st rotihe- bra-eront les sitýes. Mais. si jutr-
sGniie til-noi'e le unom (lu voinimoileur qui a adapté
une inélodie iîagislrale à-.de beaux stauittweiîs. ciqîri-
inés en bons vers. l'auîtcum' de ces deniers est beaucoup-
iins coiinu.: c'est M.L,lacide lCappeati.

« D>am ces dotmiers tempos. M. Cappeaus. (lui de l'-
publicain-modér&enf était amrive- ri ai'ebr cà ta tgîte dut
paiti mfl a;i avancé.. i-ec.htel~isi toule,, les ixccasions
d*aflirmer ses t endances révol utijonnaires. Or. conS
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dlans ce mondle-là les- stantimeuls exprimé~s dans les .afro-
phes du :Minitit, chrétiens, ne sont guère de mode, -le
maIlieureux auteur, pour pas8er l'éponge de l'oubli suar
rette pIeccaille de sa jeurnesse. eu était venu jusqu'à
donner de son .Voé unte édition complètemoent remanie
et altérée. s'accordanît avec ses convicetioiis nouvelles et
les idées de son parti!

« Mais le Rédempteur, qu'il avait chanté, l'attendait sur
son lit (le mort et lui réservait une grâlce suprême. sanis
doute en récompense de ret acte' de Loi de sa jeuntes.-
M. Plaride Cappeau est mori, (il y a deux ans). durant
le temps niêane (le Noêl. béýni et consolé, à sa dernière
heure par la visite de Celui dont il avait dit

4Le Rédeinptetir a briké toit entrave;
"La terre e-;t libre et le ceiel est ouvert!

« Il voit uan frere où n'étajit qu'unm Peclave:
« Uamour uni t ceux quu*eeli.tiiiiut le fer.

(cQui lui dtira autre uuul:vfc
« C'est pur nouas toit,; qu'il -naît. qu'il souffre et meuirt!

Peuple, debout! ehiante ta dlvac
< \N«' srl ' clhantn, le Rieemulteur'

Frits1 -de l'Apostolat de la Prière
dins les dionêsos.

Du diocès~e de Gal). nIous avons reçu les renseigne-
ments suivants. sur les fruiis généraux de notre sainte
Lig.-ue du CSeur de .Jjsus en cette ri-gion

« D)urant le cours aie cet te année 18N)~ , taie
-Vingtaine de paroisses se sont agýégèes à l'Ap)ostolat
de la Prière, dans notre diocèse.

« Dans une vingtaine d'autres. l'Alffltolat-s'est Or-
gauisé sérivusrnent.

ai 4'atuta'es l>aroi8ses sont toutoe-décidéues -à s'aagré-
ger. et elles te feront à l'occasion dle la première mis-
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sion ou retraite qui s'y donnera, ou encore à lépoque
de Pàques.

« Dans plusieurs paroisses, presque toutes les fem-
mes et filles pratiquent la confession et la commninion
ienguelles, ont abandonné la danse, et mènent une vie
vraiment chrétienne.

« Dans plusieurs autres encore, la piété a gagné
sensiblement : les églises sont plus fréquentées; le di-
manche est mieux observé et la dévotion au divin Cour
a fait de sérieux progrès.

« J'achève en vous disant que toutes les Commu-
nautés d'hommes et de femmes, et les deux cinquiè-
mes des paroisses sont déjà agrégées à la sainte Ligue
du Coeur de JÉsus.

« Priez les divins Cours de JÉsus et de MARIE de
nous bénir de plus en plus. et de rendre l'Apostolat de
la Prière plus fécond encore en fruits (le salut. »

Notice historique et pratique
sur l'Heure sainte.

L'ancienne Notice est à peu près épuisée. Nous venons
d'en publier une édition nouvelle, bien plus complète
que la précédente. Nos Associés trouveront là tous les
renseignements désirables sur l'origine, la nature, la
confrérie , les indulgences et la pratique (le l'Heure
sainte, accomplie soit en commun soit en particulier
par les membres de l'Apostolat de la Prière. Deux
tableaux couronnent cette notice, aussi pieuse qu'inté.
ressante; l'un est destiné à recueillir les noms des
quinzaines d'Associés qui adoptent l'Heure sainte
hebdomadaire, et l'autre les quinzaines de ceux qui
acceptent l'adoration diurne et quotidienne.

Bon nombre de nos Associés se sont adonnés depuis
longtemps déjà à ces pratiques saintes; la présente
notice ne pourra qu'activer et généraliser ce mouve-
ment de pieuses adorations. si instamnient recomman-
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dées par Notre-Seigneur et si vivement désirées de son
CSur.

Les Serviteurs de MARIE

LOUISE DE PRANCE

Le 23 décembre 1787, s'éteignait doucement, au
monastère de Saint-Denis, Madame Louise de France,
en religion Mère Thérèse de Saint-Augustin, après dix-
huit années d'une vie religieuse remplie des plus héroï-
ques vertus.

Huitième et dernière fille de Louis XV et de Marie
Leckzinska, Louise de France naquit à Versailles. le
15 juillet 1737, sous les auspices de MARIE. la veille
même de la tête do Notre-Dame du Mont-Carmel.

Emmenée à onze mois à l'abbaye de Fontevrault,
elle reçut les soins des religieuses, jusqu'à l'âge de
quatorze ans. D'un tempérament très vif, il lui arrivait
quelquefois d'éclater en dimpétueuses saillies, promp-
tement suivies d'une humble réparation. Un jour, te-
nant tête à l'une de ses suivantes, elle lui dit avec un
peu d'irritation :

- Ne suis-je pas la fille de votre roi? »
Cette femme eut alors une belle réponse :
« - Et moi, Madame, ne suis-je pas la fille de votre

DIU ? »
« - Vous avez raison, dit Louise aussitôt, c'est moi

(lui ai tort : je vous en demande pardon. »
Mêlée à l'àge de quatorze ans au mouvement de la

cour, vivant aussi retirée que poseible, elle attendit
vingt ans pour mettre à exécution le projet de se don-
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ner à DIEU, sous les livrées dia CarSIl, le nàv'isçtnl
chaque jour davantage. Elle s'en était ouverte au sage
et pieux archevéque de Paris, Christophe de Beaumont.
qui avait imposé un long délai. Ses soeurs, -Mesdamîes
Adélaïdth-. .Victoire et -Sophie, ignoraient son d-ssein
mais sa pieuse mère. Marie Leckzinska, avait déjà pé-
nétré son généreux secret, Elle disait dle sa tiie

« - Je ne l'aime pas seulement. je la respecte. »i
Vii an après la mîort (le c-ette angélique reine, l'heure

du sacrifice partit arriv'ée. Il sagimsit d'obtenir' le
ronsentement dii roi. Le saint nrctS.vh'qw s'en <'harge.
Alors eut lieu i ne sc4ène toucha-nte.,noù le cSeur paterrnel
de Louis XV éclata "n ari-nts dotdknreuîx, mis rési-
gnés. Aux pirenmiers mot,; du prélat:

ýý- Quoi ! r'est cette nouvelle, et (-'(-St vous (lui me
I*ll)ortz ! que cela est cruel ! »

Et. aprVs quelques instants di- silence
«- Si c-'est DiEu pourtant qui me la demande. je

nei lois ni ne puis contrarier sa volonté. Je répondrai
dans quinze jours.#

La réponse avriva. en effet, au jour précis. (; te-
vrier 17701.

Libre et heureuse de cet acquiescement inespéré.
Louise choisit pour sa retraite le Carmel de Saint-Denis.
C'était la plus pauvre maison (le l'Ordre - et la plus
austère àm cau>e (le certaines obiservances, plus strictes
qu'ailleurs. oIn l'appelait. en raison de ce surcî'oit de,
riîguieur. la Tr'appe du ('uriel. Le matin ditu ercredi
saint. 1l avril. elle quitta s-crètement le càâteaui de
Versailles e~t se présenta a la -oiinmnnauté.

S- Je vous supplie toutes. nîlesdanu's, dit-elle. dle
mie faire la gi'àce dle nie recevoir parmi vous. dle mi- re-
gardler coinim- votre sruî'. d'outhloer ce que j'ai-eté (lait-
le mnonde et dle prier' Diau pour le roi et pour moi. »

C.olnrne la Mlère Prielire l'applait *madame*
.- -Madame! r-weprit viveama l'auguste aspiranwte.

que diles-vous là. nia rev4ýreWpd %fèe? Je sais qu'une
postulIante chlez les Car'mél ites nue s'aippelle point Nla-
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dlame. malis tt ma soeur. » .al*udonne de hon coeur
toutes les distinctions mondaines. Lorsque j*aurai
msWrité une mnodification, vous pourrez me le faire coin-
prendre eni mî'appelant Madame! »

Lýe mèaie jour. une novice, sortie d'une faîmille indi -
gente ie Saint-Germnain, lut admise ait couvent. Nia-
dame Louise la combla d'amnitié et lui dlit:

«- Je dois vous fêter c>unne nut pirtnièrrmiae »
ElAle la nomma du imoîin de sa soeur Adélaide. el la

pr'emuière fois qu'elle reçut la visite fle Nestaînes. elle
lit venir sa compagne au parloir, la leur p)résenlta en
disant

ff - Voici ma sSeur Adélaïde! »
D ésornmais, il n' *'v eut plus en elle que la soeur 'rîîén*sfý

til Saint-Augustin.

il

Avide d humiliations, soeur Thérèse ambitionnait les
ufiJcCs les plus vulgaires. Ses journees les plus heureîî-
ses étaient elles oit elle pouîvait ste substituer aux
SSeurs <lu voile blanc. pour laver la v-aisselle. Il fallait
voir, dans les comîmencemnents, (le quelle maiti inhabile
(elle s'en acquittait, pour porter dans une hotte g.ros-
sière le Ixuin (le la communmauté au réfectoire ! Vitm jour.
elle (lina joyesemenit. d'un Suft qàé.u'une r'cliewuse
avait laissé.

« - Non. dlisait-l -le soumvent. jamlais cuisinier dle
Versaille, n'a su assa 1soliîme;* III dilmer Comme le foit.
ci. le jeùn* et le travail ! »

Elle luttait constammuent cou(tre le,, prévenances dont
les Siurîis ne ('~s ei le *eiltou rte. et q< l1'ap>l

l'expiation de sa naissamnce. »
Le roi la visitit tous les monis réglireuet . dans >-.

paýuvrte cellule (le Garmnélite. Ona Ill* appo)rtait un fau-
teuil <juil re-fusait. Luu"i' XV s*issei %ail sur le matelas
le crin (lui servait de couche à la îtuJc's.et causait

IlongLuemeint avec elle. -'Quelles rfutexionsi- a lors, dans
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F*esprit du monarque mis en face de ce dénflment élo-
quent, devant cette tille chérie vélte de hure, devant
cette prédiration de la vie future, devant ce méîpris
tr'iomiphant des satisfactions terrestres!

["ii jour que le roi était venuî dans la chambre dle
.MNadlaiîîî Louise. celle-ci. lui parla à coeur ouvert :le roi
s'atteîidrit et pdeura. Etant sorti du mionastère pour
assister au Salut (laits l'église, avec tout son mîonde, aut
lieu d'areptler la place qu'on lui avhit destinée, il s'age-
noutilla sur les dtalles du sanctuaire, qu'il ar-rosa de ses
larmîes.

Quelque temps .après. l'holocauste était accep)té. Le
roi. ;u F lart icle dle la mort, dlemandla et rei.'ut l'absolu-
tion. animé (iI fflus sincère repentir.

« DI)IU nous a exaucés. écrivait la vénérée Mère; que
ina joie est complète ! »

L'ange, du Carmel avait fléchi le courroux divin et
obienu cel te réconciliation, un moment ine-ertai îie.

celle pieuse héroine mourut la veille (le Noël1. h<
2:1 1t'eîîr 787. les premiers grondements de< I*orage
r'évolutionnaire commençaient a se- faire entend "e effl
n'ein v-itpats le sanglant dénouement. DIEU voulut épar-

-iir la royale Carmélite le spectacle des ca laînités
inoffivs qui allaienit fondre sur j'es membres de sa
fanmille. Elle avait obtenîu le salut de son père. et, le blit
deu sa mission étant atteint. elle s'endormit pieusement.
pourî aller c'élébr'er au ciel îîîéme les suaves et sainte>
fètes dle Noël.

Consécration des familles au divin Coeur
de JÉSUS.

CeMte (onserration bénie a suscité, en ltit pays. de,
ct-iremoiie-s énmouvantes et souvent grandioses: à vrai
dire. pouiîî't't. nous n'eî connais4sons pas de plus. atteit-
îlrik'-ante qîîe la consécration <'une famille patriarcale.
dont min fls religieux nous envoie le simple et touchanut
ri-rit.



Ri-ndent 1eurý devoirs au divin Enfant et a s,î Mère.
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« Mon Révér'end Père, - P>uisquîe votre Msap,
nons invite encore, je viens vous prier de vouloir faire
inscrire tous les membres de notre famille danîs le i*e-
trisIre des fcLmilles consaicrées au CSuLr de JEsus.

« Nos vé*néré,_*s parents, vieillar-ds de 75 et de 71kans.
nous<1 avaient imanifes;té le <lésir de réailiser ce grin(l

acele foi et <'amour .'ïîvers le sacré CSur. atu jour de
leurs uoces d'or. Elles ont o3u lieuî le :1 septembre dler-
nier, et &e*(st ce jour-là môýme (lue. dlaits l'église (le la
paroisse, en présence du Tiiis.Saint-Sacrement expoàst*
avec l'aiutorisation de Mgr 'Évèque de Tarbeýs. notre
ivénérahle père a lu son actfi de c;onsècrationý par lequel
il se vouait ait CSeur (le Jésus et. avec luL notre mère
c'hérie, et leurs quaranle-trois tils, petit-fils et arrière
petit-fils.

éIl i'a prié de faire parvenir à Mffintautre oui à
Parav-le-Monial le nomn de tous les. membm- de, lit lài-
mille. Je m'acqluitte de ce devoir, bien doux~ pour moi.
ep vous adressant à vous-même là,~ liste ci-jointe.

&Daigne le sacré Coeur de JÉsus nous prendre sous
-;a pui.ssanteý pnotection. et realiser pour nous. ton&~ sa
divine promesse

« Les nomis inscrits <dons mon) GSouîr n'en seront
« jumais effarés. »

Uba cat.écàùBte volanRtii

i'tojas vicaire <lans- une grande villi- industnellb -
os dlit lu curé du R... - et M. lai. (C*ýuremumv

chargé <le fatire le catéchisme tùx enfanits illettrés ou
i)<'ni lettrés. .1 'ii t rouîive. dans (cit te lâcm<he. (les c'onsola-
t ions qnî m'ont inantîuc sur un terrain en apparenc<'

n1u- facile et plus. agr'éabîle. Ave<' < uel le duci lit c. a\ter
qn<l hn m<'î r -es jeunes enfantls accueil laiemît mmm<'s

moindmîres paroles ' Le malhieur. <"est <lue p)aî'mni ('<x il
-' ruai t de bien peu intelligents. L.e:; uns imun-

lîilit abhsolumnent de illénil e :i11mmPo-ýsih1e <le leuîr
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taire apprendre la prière et les réponlses les plus élé-
mentaires (lu catéchiismne. D'autres finissaient par se
aettre les miots et les~ formules dans la tête: mais le
sens le plus clair leur &-happait totalement.

J'en étais là. et je me denmnils si je dlevais refuser.
a la première Communion, ceFý sept oui huit pauvrPs
enlants, lorsque je i'eçtus la visite d'un ancien profes-
seur de ['niversite, ag.r -rt-z. docteur ès 1trscheva-
lier' (le la Légion d'hîoiîeuî' et auteur de Plusieurs 1:-
vres remarquables Pl r-eiiiarqui-s.

«- Monsieuri lbie nie (lit M. X.-. je vi'~vous
dlemander une faveur.

Ai-dXî ez-mîoi a occ'uper mues 110f) lu'eux et parfois
.pesants loisirs. N'auriez.-voit s pas quelques enfants ii
la tète dure, que vos occupations ne vous permettent
pas (le catéchise.- autant qu'il faudrait et que vouis
désireriez ?

i- Si, maonsieur, mais..
«- La tète est t -. s dure, n'*est-ce pas'? interromnpit-il.

« - Elle est plus que dure ;je la crois vide. ou it
pe-u près.

« - Il n'Y ;? de vide qlue la tètedes idiots. Vos dis-
ciples ne sont pas idiots. j'es[wue?

« -Pas toui à ait, mnais î'u s'eln faut.
« Lontiez -les moi :nous v'errous bien. »
,J'insistai poiu' fair'e acepteî' ai h'litlneuit professeur

qtieli(le-unis de nies enfants les ltus îlstiuits. lh
prîoiteraievt mieux de ses soins et lui feraient plus
d*honnenu'. Il refusa net. et ne voulut que les tètes dii-
res ou les têtes vides, Av< lui vin envoyai six. Il m-î t'a-
maena, au bîout de tr'ois mois. t*àt paulvrets entlanis. Je
fus enerveillé. en constatanit qu'1ils sav'aient leur's priè-
res (lu matin et du soirî dunî frut à l'autr'e. ini que
les, chapIIitrets essentiels l .'1té ljiSite. lImEU seul COi>-
lia it lat lationî'e qlui a dû êtr:e <lulIlist'<'ý dans c4.' ii ug'at
laleur. Coinim i <'e ni'était ims assez. lancien univer-
s;itaire liabilla les pieds à la tête quiatre sur' six de ces
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enfants dles deux autres avaient (les parents aisés), et
il s'agenouilla à côté d'eux. à la table sainte, le jour
de la première Comîmunion.

Vous voyez. messieurs. ajouta le vénérable prêtre,
que tout un'est J)as perdu. et qlu'il y a en France, notami-
ment, de la ver'tu et <les hommes ver'tueux.

Jean 4irtANGcE.

Reuvres du Coeur de MARIE

LINDUSTIIIE C-H-tÉTIFNNE ET LES I>ETITFS-5oeURS

1LE L'OUVRIER

La plupart (le nlos lecteurs connaissent l'Institut les
Petite's-Soeîns (le l'ouvr'ier. leur' but et leur' mission:
Se consacrer' au servire des famnilled oiirUres. pour
constituer l'Usine rhrétienne 1

Cette mîission est aussi belle qjue nécessaire, eîî nos
temps d'industr'ie universelle: et les Petites-Soeurs s'y
dévo>uenît avec lin zèle tsue bénissent abondlamnent les
(divins Coeurs de .lÉsus et MARIE. Nous avons reçu. de
Roubaix. un rapport qlui c'onstate ces beaux surees.
Après quel(lues mots sur' le <dévouiement les patrons
chrétiens danis le nord dle la Fr'ance, et sut' la Confrérie
<le NoIî'e-Damie (le l'Us:iiîî parîîîi les ouvriers, le rap-
port s'exprime ainsi:

« Les patr'on: c'hr'étiens tr'ouvent. dans les nilfliers
d'ouvriers et <'ouvrières appartenant a la Gon1riérie (le
l'Usine, les <lénents et le personnel <le syndicais mixrtes,
c'est-à-dire coituposu's (les patrons et (les ouîvrier's. Ces
syndicats procurent aux ouvriers de gr'ands avantages
matér'iels, au mîoyen dle tr'ès faibles colisations. cal-
tout est or'ganisé pourî que les dévouements soient le
plus possible à la charge les patrons. Ainsi se consti-

1 Voir Mdesages' du Coeiei' de JE«Ustý, octobre et novembre 1889.



BIJLLETLX DE 4.%NViEII. - PETIT MiESSAGERI. i:3

tuent, peu à peu, les corporations chrétiennes (les ou-
vriers, réclamées si instamiment et si opportunémient par
Sa Sainteté Léon ME.

« Cette organisation des corporations chrétiennes
donne aux Petites Soeurs de l'ouvrier, dans le Nord, un
champ magnilique à cultiver, mais quels (lue soient
leur zèle et leur dèvoueniet. l- travail est dle b)eau-
coup supérieur à leur nombre et à leurs forces actuelles.

< Ainsi, à Tourcoing, ville' <le soixante-six mille
âmes, les Petites-Soeurs, réunies dans une communauté
centrale, sont employées dans plusieurs usines à main-
tenir et à propager le mouvement chrétienî <les corpo-
rations ouvrières. Eh bien! pour une usine <le deux
cents, trois cents et nime mille ouvriers, il n'y a qu'une
seule Petite-Seir !

«A Roubaix, ville (le plus dle cent mille âmîes. où
les Petites-Soeurs ne sont que depuis deux ans, et cii-
core très peu nombreuses, les industriels chrétiens les
réclament (le tous côtés. pour le service (les syndicats
mixtes et pour la visite (les malades. Vu lcur petit
nombre, elles sont obligées de se inuitiplier <dans une
foule d'usinîes. et w', peuvent faire face à tous les besoins
et à toutes les demandles. Aussi ue cessent-elles de
crier au Maltrle de la moisson:

« Seigneur, envoyez-inous de vaillantes ouvrières
* nous ne pouvons sutuire au fî'avaîl. et pourtant la
* nmoisson a recueillir est iaziiu

DIEU veuille (lue ce cî'i soit entendu ; car le bieni à
faire est immense et ce bien est pressant. Vu publiciste
distingué, M. Claudio ,Jannel a lit:

uUn des meilleurs moyens dle résoudre la question
sociale ouvrière se trouve dans l'Institut dles Petites-
.Ser1 etorîr

Nous le croyons avec lui; niîais. 1->our cela, il faudrait
qîue ces Pet ites-Su'îtirs puissentl pénctî-e' dans toutes nus



1 I PETIT MESSAGER. - BULLPTIN DE JANVIER.

uiisnes; et. dés4 lors, il faudrait aussi que les 'P'tittes-
SSrîîrs dle l'ouvriez lussent. non ixts un bataillen,-mais
une v'aste armiée, dissénminée sur lous les points dé la!
France d'abord. et puis dans toutes les usines deý l'uni -
vers.

N. IL. - Pour toute' demande et pour tout renseignemient,
,'adrvesser à< la Stp&ýirai'e de la Coityrégaliuue d&;,Peit.!-
Noeur; de l'ouvrier-, à< Voreppe t\Is're).

,Séminaire des Missions étrangères, à Paris.

Cette année, dans ce Séminaire d' apôtres. la reiità-
des élèves dé,passe la centaine. C'es,, une belle.répone
de la divine IProvidence à la loi militaire-, qui vient
d'envoyer à la caserne ringt-cinq <le (cs élèves.. destieý,s
ait sublime apostolat (les missions étrangères.

La persécution a toujours suscité le dévouement
aussi est-il permis d'espérer qu'ici c'onn)Ue dilleuirs, le
diable finira par être pris dans ses prùpres lilets, et
que les futurs missionnaires sanctlifieront d'abord la
caserne. en y introduisant des exc-,;:iles de vie chîré-
tienne. Voici déjà un premnier et consolant résultat.

Un c.-orrespond(ant écrit àl l'excellent journal 4a Croix:

«Ont me disait aujouî'd'hui qu'à B... les séminaristps
inlcorp)orés font ïmbiiuternent leurs pr'ières dtans les
cha nibrîes. qu'*on les respecte. en attendanit qu'on le>
hiie. et qu'*il nte se dit plus. en leur (rslîe le ce:
motIs malséants et dle ces propos or'duriers. contraires
à la noblesse de l'état de soldat.,

Nous faison, (les voetux ardents pouir que ce bel
exemple tî'ouvie paî'tott cIe nonmbreux imîitateur-, Que
tons les SéîninarisUýs incor'porés,. sans ostentation
vomime sans faiblesse fassenît pièbliqluemneit leur prière
dans les chambrées. et. par' la. ils exerceront uni apo-
stolat, quie les divins CSu'lrs (le JE5I'S et de MiARtiE 11<
jnanuieront pas de< féconde pc~ our le saluit de l''rr'mee.
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V'tglice othlique aux- États-Unis.

Iy a c'ent ans, Mgr Carroll. S. J., fonidait 'Eglise
il(--: Etats-Unis. et ii ôtait niîuninè pr.emier èvique dle
Baltimiore. Sa iuridiction. seétendait sur pre~sqIue toute
la llépubIiqI!e américaine: il n'avail pour ilaider qlu'un
iwtit nîombre (le rnissieniaires jésuites. Or. on1 ('01111e
; présent, aux États-Unis. 13 archevêques Cet 70 é -vê-
qlues. 01.000 prêtres. 10,000 églises ou chapelles. 2-7 sé-
ininaires. 6i50 ieo)lêi.es caffholiques, î,ýiOO écoles pardjs-
siales el 520 hôpitaux ou orphelinats, Il v a cent anîs.
on1 romptait un catholique sur 10t) habitaints, il y en a
maintenant 1 sur 7.

Voilà, cert(es. un 1beau fleuron qui s'ajoute à la cou-
ronne il _ F*Église.

IIANAÙIHI DE L'APOISTOLAT DE LA PRE~
SAINTE LIGUE DU #-MUR DE JÉSUIS

PitiUiI L*AN(X. lKt1

Vii %<I,lun. il41 de <'<i amgc. ;aer filet, mug~e,, ornè

ÉDITÉ PAR LA DIRECTION GÉNERALE DE L'REUVRE

Cet Alnianach. (lue nous avions ar <encré. vient de
paî'aitrc'. Déjàilt un aq'aî d îm<1mnlw. de (!'Ii U1Slot
(leIand3. et l'uni <Veux nous1 ecLit

.qCes précieux\ et cîarruanis Almianachs nous sont
fort utiles chaque aîe.soit pai- les renseiguàemiats
qu'ils renîfermnt, soit par les pieux et piquant-s réc1tsý
qui'ils offrent aux lecteurs. Au-si les recevrons-nious et
les prpgrosnu avoc plaisir.

Ie vrai. pr'opager cet Afilîîaîaci I'eli-ie(LN. est uni
niqyen aussi simple que facile d'cxetccm' l'Apostola!. et
(le semîer dtans les àmnes (le pieuses pensées. <le saiîîf s
désirs, de généreusis ri'.salttions. 'fous les gracieux
articles de cet Alinanach n'ont lpas d'autrce but et sont
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inteontion générale pour Janvier 1891

Désignée par Son Êm. le Cardinal P;'étyet de la Propaanif
et bcnie par Sa Sainteté Léon XIII :

LA I)fVOTION A SAINT LOUIS DE G'ONZAGUE,

PATRON DE LA JEUNXSSE.

Déjài, en plusieurs centres d'Italie et d'Espagne, la
jeunesse clhrétienne se disposait, pour l'année 1891. à
célébrer le troisième centenaire (le la mort de son glo-
rieux patron, saint Louis de Gonzague. Les solennités
(le cet anniversaire béni, qui, àî Home surtout. auront
un grand éclat et attireront de très nombreux pèlerins,
p)résentenlt un caractère sa isissant d'oppo't unité.

Ce centenaire - (lui vient (I être hautement encou-
ragé et béni par S. S. Léon XIII - promet donîc d'étre
splfendide. et fécond en bénédictions <le toute sorte.

Ajoutons que nos Associés lu Sacré-Coeur y sont
tout les lpremiers intéressés. Louis de Gonzague s'est
en effet montré, ici-bas et surtout au ciel, - notre
Messager l'a plus d'une fois constaté - un (tes plus
ar-dents amis du Coeur de JiÉsus. Son centenaire - si
nos chers Associés veulent bien le promouvoir avec
zèle - couronnera p)rovidlentiellemnt, et dle la façon
la plus heureuse, tous les précédents anniversaires <lu
sacré Coeur.

(Voir sur les Billets la Prière quotidienne.)

Résolution apostolique Promouroir le troisièm
centenaire <le saint Louis (le Gonzague. - Ce troisième
centenaire du glorieux patron de h- jeunesse, qui fut
un ardent ami lu sacré Coeur, couronnera, de la façon
la pius opportune, les précédents anniversaires. Efior-
çoits-nous donc, durant toute l'année 189t. dle pro-
mouvoir le culte de l'aimable saint et de généraliser,
en les préparant avec zèle sous son patronage, les con-
sécr'ations (le là enes au divin Coeur.
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Bulletin de Janvier 1891. -2e Partie.

3,B Centnaire de S. Louis de Gonzague

CONsECRATION DES ENFANTS AU C(XE'U)t E
.JÉSUS. EN .ANGLTEIRE

'EST en Angleterre que. deux ans
dIuran)t. le %Î'IJE ru ll< 1'. dle la
Colombière prêcha touit d*aboril

ie culte lu sacré Coeur. tel qu'il avait
été révélé à' faray. Or. de 1*.%i-lette-ir
nous arrivent Iré<îuiemmeut dles nuu-
velles sur les progres remarquibles que
l'Apostolat de la PrIé<' fait accomnplir
àu e culte aimé daa.s l'antcienune i le de-i
Saints. Le petit compte rendu su.ivant.,
en édifiant, nos lecteurs. les r1sinr

* tout purticuliérement sur ILaI ileuses(
croisade qui les i il eresse ; a t si ha;mut.
(legré : l Consécration des entant -.
Voici ce Compte rendu

« Nos Zélateurs et nos Zélatrire, doe
l'Apostolat ont del)lopî une adm irabde
activité et se sount imipose dje grands'
labeurs, soit pour promnouvoir la C'on-
sécrat ion dirs enfants au div-in Cwiur de

1)tmi.iiittolute t'anée 1891 . nos ii.iir d'(~e de
.rkset du Cicur (le MRifE tiendront t'ur; lecteeurs au cowran.

d'. préparatif, et (le la célébration de ce centmiaire.
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Jésus. soit pour recueillir les noms des enfa'fits consa-
crés danms iios Listes d'inscription. Peu à peu cependant.
ces nîoms arrivent aux hiweux du jmeage- (ainglais).
et 'déjà, quoique ùicomplet -et partiel. -le chiff ie des en-
fants cioneanrès s'tXève t *oei 'huit ruii.Ce chiffre
gradndira -sans doute «mnore. Nous aouhaitons. emi eflel.
vivenienUtque ~ifts Inn4,es enfants ýconsacrés nous
soient adIressés. pour être réunis dans un Àlbuimiet ex-
pédiés il l'aa-lMoi En attendant. voici la statisti-
que que nous pouvons. dés aujourd'hui. prébeaier:

STATISTIQUE DES ENFANTS CONSACdi

« Liverp)ool. ;22,658 ; Salford . 17.660-; 'Westninis-
ter, 12.025 Gl(asgow, 1..150; So,îtliwark . 8,749.:
Leeds. 7. 400 :Birnughani. 5,250 :'Shrewnhur-y, .3,561:-
Dun kehi. 3. 100 : Nottingham. 3.0M : D)emaa, 2,000:
Hextiani, 2.680 : Middlesborough. 2.2W.: Smit-Aii-
dre%%. I .850 : Northampton, .2 .A0:*hen. 1 .000:
Clitton, 1 ,000),: Plymouth. 1 .000 : Portaimxut. 900:
Newvport. 600 : Galway, 300. »

TIous nos Zélateurs et toutes nos Zélatrioes mous per-
mettront d'offrir- 4i: leur admiratrion, et au" -à leur'
imitation. lFardeur de nos frères Anglais, ma"tpowurpio-
pager la Cons&*(-ra tion (les enfants dans I spa»oils et
les pensionnats. soit pour nous expédier -lu bibles (les
enfants cotisai-rés. Nous c-raigimois que beauoaup nme
négligenýtt cet envoi si important po)ur nos* Lirr's d'or
du Sacré-Coeur.

D'ailleurs. l'annmée (lui commîence (toit jt'ofoqiw uni
redoublemnet de zêle et (le fer'veur à prounrnn'-oir la
Consécration (les enfants. L'année 189 1. en et. r'a-
mène le troisiéène Centena ire de la mort de saint Louis
de 1.ionzague. modèle et patron universel <.5e la jewiesse
Ch retienne.
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U faudrait donc qu'en eetto année de bénédction,
bwus les enfafuu chnéiena. sous les auspicese de saint
Louis de Geniiffge; lusse-nt ofcialimment et solrntwUe-
ipuen consacres aux diivins CSours de Jàsus et de MAEULE.

Voilà, certes, un beau champ. (lui s'offre aux saints
labeurs et aux, noblesl aspirationti de tous nos. Direc-
teurs, de tous nos Zélateurs et de tous nos Associés.

LS Soev- de MKA.R

CiEORGES BADE

Apprenti du patronage de N<ore-aine de Nazareth et ii)elble

de la Ligue dit CSeur de JÉsus.

I

Gecorges Bade naquit le 8 avril 187.;. Il était le tr'oi-
sième enfant de la famille. Ses parents le placèrenît de
bonne heure à l'école des Frères (le la rue des Fourneaux,
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où sa piété. son hon coeur, sa franchise le firent remar-
quer de ses maîtres et liii gagnèrent l'affection de ses
dtir-cteýurs et dle ses camarades. Il aimait beaucoup la
prière,~ et se rendait régulièrement aux offices (le la
paroisse. où il était enfant <le choeur. Cette belle foinc-
tion faisait ses délices en le rapprochant, comme les
anges, dlu Saint-Sacrement. Un jour, pour quelques lé-
gèir retés d'écoliers, il eut un pensumn à faire. Le pr'ofes-
seur' déclara, de plus, qu'il ne serv'irait pas à l'autel.
<icor :ges. qlui n'avait nas pleur'é pour' le pensum, versa
<les laîîies alor's. et c Frère ému leva la punîition.

Le ; mai 1887, (ieorges fit sa première c'ommîunion
à l'église de Notre-Dame des Champs. Il avait appor'té
un soin extrême à s'y' préparer :aussi, grande fut sa
joie: et soni visage, qui reflétait la pureté de son âmîe.
lisait assez le bonheur <le cet enfant de Mml.~nE

Tr'îès dévot au sacré Coeur, il se lit admettre dans la
Liguie diî CSour de Jésis. et il en i'emplii fidèlement
toutes les obligations : Offrande quotidienne au sacre
Ca'ur, IDizaine <lu Rosaire et Communion r'éparatrice.

Auî mois <le juillet 1887. Georges, àgé (le 1 2 ans seta-
leîîînf . dfut quitter ie<'ole pour devenir apprenti bijou-
tier'. Avant son placement, le pieux enfant avait souvent
i'epet t'

« - .le veux être placé chez un patron chrétien. chez
mi pal ion qlui ne fasse lias travailler' le dinmanchue. »

Le dimanche fut assuré. Néanmoins, à J'atelier'. <ieor-
gseut souvent àm essi.,er les moqueries gr'ossières <les

-Ils me font enr'ager. » disait-il le soir à sa mière.
en r'entr'ant de son trp.'ail.

.Nîdis Ce.orges tint bon. il ne somb)ra pas dans ev <diffi-
cile passa -ge de l'éc'ole chrétienne à l'atelier. Cest que
Georiges pî'iait MARIE. ainait son patronage, et il res;ta
toujours fidèle àu ses prières du matin et du soir. De
plus. il se init à communie,- fréqîu'mment. et garda jus-
qlu'à* sa mort la plus stricte u'ègulari té surî ce point ca-
pil.
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- Il savait bien. nous dit sa mè.re, sacrifier' son
déjeuner. pour ne pas perdre unv communion. »,

Enfin. son -ardeur pour aller retremptr soit Atine dans
l'atmosplière de Nazar'eth. atu sortir de l'atelier. etait
extrême: il partait quelquefois (lechez lui sans souper.
avec lin morceau de pain.

il

Comme autrefois à la paroisse. Gieorges était enfant
dle chSeur à Nazaretht. Il était dès plu,; exacts, soit pour
servir à l'autel, où sa tentie était très édifiante, soit
pour' assister aux réunions dui dimanche.

Il fut donc désigné dès le commencement dle décen-
bre 1887. pour servir, à Noël. la messe fie minuit. Mais
notre citer apprenti. qui venait de fêter si joyeusement
avec ses camiarades llnalé-oction de la très
Sainte Vierge. (levait être. la nuit de Noël, plus prè,
(le l'éternité que de l'autel. Toutefois, le pauvre enfant
se faisait un(» fête (le servir cette messe solennelle, et
il en demuandait instamment la permission è sa mère.

('est alors qu'il fut pris d'une liè-vre typhoïde. qui
mit bien vite ses jours en danger. En ce moment, la
seule lpensée quî'il pourrait être po)rté dans uin hôpital
laïcisé Fefirava.

troniag'e.»
Cette volonté très arrêtée de tic~ pas se laisser lxrIter

dans un hospice laïque devint une idée absolument fixe
chtez lui. Penilafft le délire (le ses (terniers jomurs. il <'rui
que son cauchemar s'était réali'.é. Comme sa mère s";ap-
prochait. Georges la prit pur unie imtirmiére laïque

ý-- Arrière, disait-il. irrière! »
Et il refusa éner'giqumemnent de boire ce qu'elle lui

présentait: muais il se calmna A cette parole.
«- C'est ta mère. B

C.ependlant. la terrile maladie avait fait sýes derniers
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jw@grres. G*.rges a reçu. les stspriAmtr spw-remeuLtS, et
son àtie t-st e* paix.. Lat Bienhtueuse )4arguerie-Mauiie
dis"i jiis :

#-- Qu'il e-t deux (le moirrir. apre-s avoir eu une
tidbre dévotion envers le divin cSeur (le jesus ! )

Le 29 dé-emrnr 1887. Îî 4 ietwes du matiar. Gmerges
Bwiv s'teignait ainsi sui- le Coeur (le .lrsus, doucement.
sans agonie. Il 'avait pas achevé Farinée de sa première
rommunion. et îl n'était àgé que de t12 ans et demi.

L'*appreit i dei Nazareth était allé recevoir sa couronne.
recueillir I-le frwt de soit amur pour MÀm et de ses
fer m nte fde.9 aut sacré CSur de JÉsus. L'enfant
dbe choe-! était parti pour aller rhanter. ay4w, les, augeq,
t*éternel A 11eli.

L' C.ngrégm*.i ci". lasite-viterg
et rApouelat de la Prière.

Nous avons écrit, et maintes lois démontré. que la
Lique du CSeur de JÊsrs et les C<rnrégations de laL
.Sainte- Vierge s'unisseut harmonieusement. et se pré-
lent un mutuel appui. peur établir dans Ies écoles et
les, paroisses le r.iqne de >Ésui et deMAW La prèsente
reation. qui nous a été adresse par le Divrteur de
l'Apos-tolat de la Plrière aux États-Unis. en apportera
Ulek preuve nouvelle et celante.

PUOG&ks DiES CNRGTOSAUX ETATS-cxis

DiE 18,S6 A 1890

D- k886 à 18.40, aux Ètas-U'ni. trois ceni quaroe2e-
fi-ois Coingrégations de la Sainte-Vierge ont été fopdées
etaflilicesl à la Prima Ptirnuwia de Dame. C'est là assu-
rumîent une extension merveilleuse :elle prouve dlo-
*1uenmnent que la dévotion ài M.LUE n'est past en baisste
patr" nous.



IllLLFTIN »V JANVIER. - PETT MESSAriZR. 23

La raison de cette auIILqIleIItatioII si remarqIuable est
duI e majeure î>artii< à i .4pod4al dc la Priire.
l'établissemnent leI la Ligue du Sqrr-('our do. JÉsus

aI vtC. en etiet. la #1rarade et pirinrinle cuiume de l'amnour
ra t ique (l ui <«est dmae(es cesi pour la très

SaiucVierge. et duli esoin. qu'on a éprouvé i etalir
(14. Congrégat ions en soli honneur. Ai.tsi. l'Apostolai
ite l«, Prière a souvent été la première association d'une
paroisse et. penîdant plusieurs mois.et même toute une
année. la seutle à réunir les membres des futures Con-
gr'gations et à lîrél.-arer leur établissement. A cela
rien d'étonm';nt - Le véritable esprit de la Ligue du
Un-ur de Jsr est de surnaturaliser chacune de nos
journée,. par l'o/r-inde qtuoi idîenite au sacré CSeur, et
d'amener peu à peu tous les Associés à la Dizaine du
Iio.uire et à la Contmnion reparatrire. Ainsi habitués
à ces; pratiques (le pirtte. les Assý<'ies n"on q1~u*un pas
à faire pour entrer' dans une congr'égat ion.

Presque toutes les Congrégations choisissent. pour
leur fil(- annueLleet pour patronage principal. l'lmima-
ruié.e-Colu'epL ion. Cette prérogativ-e de MA&RiE a gagne
l'aeaobur de (tits ses clients américains. Le second patro-
nage se rére principalemnt à saint Liluis dle (ionza-
4u,.*. à saint Stanislas, à saint Jean Be4rclitians, à notre

, ainénricaine Ilose de Limia et à la douce Vierge-
Ntarivre dle ftRuuw. sainte Agnês. Nos congrégrations de
couleur, et1 elles sont nomîbreuses. se' trouvent placées.
sans excelion. sous le patronage de saint Pierre Cla-
ver. le grand apôtre de- nêgrr..

L.es see.les, âàzes et les différentes classes- de la
~oit.dans les paroisses. ont leur Co>ngréýgation ds

tixte el séparêe. Ce partage est excellent.
Mais ce qui est surtout consolant. c'est; de voir lr

grand nonihre <te (Àngreý-ations <pli se forment pour la
jeunesse ciaréienne de,; Etats-Unis. Là. Jo etunes gens
et nos jeunes filles trouvent uin puissant mofyen de

Les enicour4geýments de nos crepdnt.et sur-
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ltit le concours (l)res es prètres qui ont déployé
toute Fénergie 111e leur zèle Pour établit, et conisolider
I'(tivi-e des Coi) grégitti<'ns parmi nous, a oltteun et

.,t>t jenlt chaque jour- les îmeilleurs résultats.

Dans le- M1sssi lr di Coeur de Je~sus (novembre 1 8901,.
n1OUs a1vonis publié til long, rapport sur- les Congî'égi-

tlions dtes enlfants t4 des jeuJ)t,ý gens, dans )es écoles et
l's paroisses- nous avouns vu les; heureux fruits que
c'es pieuses associations, bien organlisées et bien diri-
!Oées. 1-wuverni produîire. Nous ne formnuleronis ici qu'un
dtésir v:ellî le vois. toute la jeunesse (les écoles et (les
paroisses enrôlée sous ta baînnière du< sacré CSur de

.JisUs pari It jN)iýsi)lflt deP li )>iire. et sous la banniére

AtU Ù111ur in dac i l M.Anir par les Confi'éqlat ions di,'
lu a iinte- 1eq

.V. B. - Le,; C(lméau e la< sainti-Vierg.' qui d~ u

attie < i. I iio'î ,u i rtmmian.'. (ne ' t, çir~ e te toutes le,;

* .. n~é tuu~. ieteu sdtr'-~'Ua tutus. Nitu, leur e.i'u

,t'ntetu'li. pi n><r ibLeuir leur affiliatio'n. Il e'n est di, innié.

p.<rla Cu(b.?uad la Iua-o'

L'éducation de la famille.

En nous parlant dle Saisit Vves et dle sa pieî.1se IMè.re.
<lui l'éleva si chîrétijennemient. Mgr Frepp>el disait dans

1ýo1 et<atuent panégyr~iqu«e -. « Tous tant qtue nouis soin
i«<'s. î<'tcepas a la /umll q<~'<ue nous <levons la 111eit

lcîîr<' partie dle nous-mélibes ? Si la foi r'epo)se est 11,O<i

calmtei et for-te -ýsi notre' â'me <*est épanouie aux r.ayon-

41< ' t'éîernetle vérité. c'eýst (lue. àt notre entrée (!ans lu

Mii<old<. nous avons t rouvé aupjrès <te notre berceau uî>

instituteur. le preniei' et le plus sérieux <le tous: m
muère rJrlene

Ces belles paroles v*ont trouver dans l'exempt.
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suliv*ant l'ne éclataffle conlirniation. Nous lenîî'uniolns
a' la vie du P. Augustin Laurenit, S. J. Le R. P. Pou-
jîlard. auteur dle cette êdilianle biographie, s'exprime
en ces termes 1

« Pour une boine part. les vertus du P. Augustin
Laueent sent dues à ses pfrents. Son père, quoique
romrnleî, disait le bréviaire totis les jours, et ses
vertus étaient au n'ivmu de sa Piété.

« C'était un (le ces thrétiens de vieille roche. cliez
qui 1*anour patmnel était profond, niais plus sévère
que tendre: ses ordres ne souffraeut pas <le réplique.
Du rc-ste, il ne ceamandait que pour inspirer àses
etaats une g'a"e borreur du nmal, un saint respect
1«ur la lui de Duc et pour les bennes inStur'.,>,andJ ilfuet quedfice de placer Augustin dans me - oPl. ou
U*ensegnoemeî @ct lui paraimait dwigereux*'-pouir
la lei:

M m ".s lui dit-il, fainieruis mieux te voir à
I eîh~~re4'un ca,,m que de te placer dams tel

« coliege êta"d par fapam1e..
«A IlMue présente, plus d'un péuedkwiait mbd lte r

sur eMe §ère et chrétienne parole.
« W" Lanrent. de son côté, apprenait à ses fla

r4tmhoefl il e-st j«Ute de consacrer à Flu les. priMice>
(le ta journée. Elle tenait esqeuiemawt à nourrir
lews àmes, dès le matin, du pain de la priêre

" Un jour. Augtiak rpeeait devant son jeune f rèrela puemière bouéi q'il venait de prendre pour son
déjuer. Craiginm q'il ne fùt matlade, Frédètic lii
demanda s'il souffrait:

e- Oh! petit frère, sois tranquie. répsedit Angus-
in : mais, vois-, umn eOM a dit qu'il ne ;aut

ùjaimaM mu r avant d'avoir fait notre prière dit
ù nalisi. Jle l'ai oubliée aujour<liîi. et je veux la faire

1Lu li. tP. .\itgustIii t.qqqrenf. S. J.,. parl le t>. X. Ptplard. S. J.
- t>.'q tttau.t,',v. 2.ruc Bt'nalbar(e.
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«avant déjeuner. » - « Jamais, disait plus tard le«P. Laurent. jamais je n'ai mangjé avant d'a coir

« prié.
« C'était l'usage dans la famille d'assister, chaque

matin, au saint sacrifice de la messe. Le jeune Laiurent
n'y manquait pas, et. plus tard, il attribuait à cette
pieuse pratique la grâce d'c sa vocation ait gacerdoce- et# l'état 3'eliqi'u.r

« Les jours où M- Laurent avait le bonheur de comn-
mnunier, le cher enfant aimait à se tenir près d'elIle.
Chlose remarquable, déjà il éprouvait piour J'adorable
Saciremnent le puissant et divin attrait qui lut, plus tard.
le charme de sa vie. Le coeur de sa mère, tabernacle
de JÉSUS, attirait l'angélique entant et lui faisait goû-
ter, par anticipation, les dé-lices de la premWre comnily-
nion et les joies ineffables <lu sacerdoce.

« Sous cette double influence d*un père et 'l'une
mère si sincèremient chrétiens, )es enfants grandirent
dfans l'amour de DIEzU et dans l'horreur du vice. Le
P. Laurent »e parlait de son père qu'avec le sentimnt
de la plus vive reconnaissance: mais sa mère surtout
avait laissé, au fond (le son cSeur, je ne sais quel trésor
de tendresse et d'inépuisable gratitude. Il la révérait
avec cette piété filiale dont les saints ont le secret.
.Jusque dans un âge avancé, il ne lisat qu'à genoux les
lettres de cette bonne mère; il ne lui écrivait qu'à
genoulx. »

Hfeureux les parents que leurs vertus rendent dignes
d'avoir de tels fils! is heureux aussi les fils qui ont
-de tels parents!

Le vieux, colonel et son fils.

Un brave colonel était venu à lourdes, comme il était
allé autrefois en Afrique. en Crimée, en Italie, pour y
faire campagne. Et c*était l'âme de son fils qui devait
être le prix de sa victoire. Ce dernier, à la suite d'une
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Conîduite orageuse. ii avait pas seulement perdu la foi.
il avait encore compfromuis sa santé d'une fa(.on irrépa-
ral'ae, Lai I)Ilti>ie, qi aIlla it bien tôt l'etporter à~ t relltf
ans, était arrivée à sa meriere pérliodeC.

Le pieux colonel le savait, et l'acceptait cîîurageusc'-
mlent :en soldat, il avait fait soit sacrifice. Mais ce àt

qtuoi le eIfîrt in ne pouvait se résigner, c-'était de voir
son fils quitter' la vie sans etre revenu aux cr'oyances
(le son enfance. Jusque là. tous ses effor'ts pour le rame-
ner à 1)1Ev avaient échioué. Il comniiene ait à désespérer
(le la conversion, quand l'idéêe <'un voyage à Lourdes
germa subitemient dans son esprit, et s'y fixa bientôt
av'ec une étrange ténacité. Mais comment ifaire accepter
par' son fls, par' cet esprit scep)tique, le nomn même
d'une ville qu'il ne manquait pas de regarder comme
un « foyer de superstition ? »

Danus son enmharî'as, il se rappela fort à propos que
LourdeCs n'est pas seulement une ville de pèler'inages,
qu'elle est géographiquement la clef des Pyrénées_.
Il proposa donc à son fls unle longuie excuirsionI dans les
Py rénées. avec Luclion, tiavarnie. comnîe principales
étapes. Il vantait les beaîutés naturelles de ces sites
célèbres, et insistait sur les avantages que la santé du
mnaladle retirerait d'un changemnent (l'air et (le milieu.

« En voyage, la distraction ent re par les oreilles.
îar les veux, et la poussière du chemin guérit. »

Le pauvre péère qui puarlait (le ce voyage avec tant
d'insistance, ne pensait quî'à la guérison mor-ale, car
il ne savait que trop, hélas! (lue so11 fls était perdu.

Miais ce nî'est pas en v'aiu qu'ii avait éveillé chez le
malad<e (les idées (le départ et de (déplacement. On sait
(sue les poitr'inaires. ne se trouvant bien ii *tle part, sont
d lîutmeýui' inconstante et voya;Wuse. C'est sur cette
particularité bien connme qtue le colonel avait basé sa
paternelle stratégie. Elle dev'ait l)leinement r'éussir'.

Son fils avait accepté ave emipressemnent dle visiter
les P>yré'nées. qlu*il ne connaissait pas encore. Le chemin
(le fer l'avait, déposé à L.oîrdes. où il s'était arrêté sans
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défiance pour y l)r<rndtrp deuix ou trois jours de î'epos.
Ce temnps écoule. le vieux colonel. fidèle il sa huctilue.

avait parlé de conît imuer le voyage et de se rendre à
Luchon. Mais li- jeune hiomnme refusait miaintenant dle
p)artijr. Était-ce un nouveau caprice dlu malade? Out bieni
l'atmosphèro surnaturelle de Lourdes commenwait-elle.
déjà. àî faire sentir sa toute puissante influence ? Qui
pourrait en douter. <juand on saura îu*après un mois
dle (-ette cure d'air <Fumi nouveau genre, le libîre-penîseur
était dlevenu unî fervent chrétieni? Résigné à la mort.
(lue maintenant il savait prochaine. il S'y préparait enirecevant chaqlue niat in la sainte communion.

94 - Je suis bien heureux. disait un jour le colonel
emi pleuraunt :DIEr nie prend filon fils: mais c*est pour
en faire un élut, atu lieu diun réprouvé. l)iEu soit à ja-
miais béni ! »

NV. Bl. - 4 in nots, duiande de- actions de ýr;Ict- e,éal
pour qui nze~ faveurs att, bu. e, au Cri : m uaruIé de M.ili..

La fréquente Commnunion des élèves
dans les Pensionnais.

Nous avons r-ecu. (le la B1ehifiue. deux lettres, dont
nous détachons deux passages bîienî consolanits et li*,Pii
significat ifs. Puissent-ils déterminer ltus nos séminai-
l'es, collèges et pensionnats à marcher dans la voie
quils indiquent!

« Mon R. Pére. - Je suis heureux <le lire <jue [.4lmoçsW-
lat de kt Pr'ière fleurit eni notre établissemient. D)éjà nos
élèves donnaient <le grandes- preuves <le leur anmour
envers la sainîte Euchiaristie: l'Apostolat <le- la l>riêre
ne fera ilîue lFaviver.

L.a cofinmun ion hebdomnadaire est la règle potir tout>
nos enfants;, bon nombhre d'éléves (aut moins la mnoitié)y ajoutent une, et. plusieurs nmème. dleux communions
dans la semaine. 1,obéissance est eti proportion. car je
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(lois dire que j'ai trouvé la réalisaition la pu v'ompute
de la promesse qui m'avait été faite par Don Rivi. au
lit (le mort de Don Bosco, à Tuîrin:

« Par la comnmunion fréquente. vous serez toujours
« un inaitre obéi de vos éle-ves-; la fréquentecomniu-
# mion engendre la docilité. »

« De fait, nous obtenons de nos enfants tout ce que
nous voulons. C'est vous dire assez combien la~ fré-
quente ronmu4up nous est à coeur. Nous nmous en
tr'ouvons si bien!

« Par la même occasion, je vous envoie le premier
relevé des offrandes dle nos élèves pour le Trésor dus
CSeur de JÉsus. Je n'avais p>u remettre les Livrets du
Trésor que la dernière semaine du mois, et cependant
le relevé que je vous adresse est brillant. J'espèýre que
la suite répondra à ce beau début. »

A cette lettre si encourageante, ajoutons ces quel-
ques, lignes. qui nous sont envoyées de Saint-AtTrique
tAveyron), à propos drun pieux congréganiste récem-
ment décédé. Ce court récit renferme un saint exemple
et un bon conseil, que tous nos jeunes lecteurs feront
bien de méditer :

« C'est dans s« famille; à Saint-Affrique, et près du
collège Saint-Gabriel, où il suivait les classes comme
externe, que vient de nour'ir Henri Cavaillês, congré-
ganiste de la, Sainte-Vieî'ge.

e Oau était à la lia des vacances. Une maladie de
quelques heures l'a emporté, dans la nuit du 3 octo-
b)re 1890. à l'àge <le quatorze ans et demi. Ce mal. ter-
rible et sufbit ne lui donna pa le temps de se confWser;
on put seulement lui administrer l'Extrème-Onction.
Mais son; àme- était prête à paraître devant Dieu. « Elle
o lui était agréable, selon les paroles (lu livre de la
« Sagesse, c'est pourquoi DIEu s'est hâté de le tirer dtu
a. milieu de l'iniquité. »

0' Fidèle à la, sainte Communion, tous-des /wit jotirs.
l)en(laat t'année scolaire, Henri n'ayait pas négligé, eni
¶laca.sues, la fréquentation dles sacrements. il sWétit
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apiprochié dle la sainte l'able quatre jours avanl sa mort.
le 28 septembre , fête de Notre-D>ame des Sept-Douleurs.
Aussi avons-nous la douce contiance que .lÉsus. (luil
avait reçu si souvent <dans la sainte Eucharistie. mi a
pas été son muenais sont Sauveur.

« Puisse cette mort prémiaturête servir d'exettiiîde
aux enfants et aux jeunes gens des écoles et des collé-
ges. en leur rappelant qu'il faut toujours veiller' el
prier, nhne pendant les varanceés,et que la communiont
fréquente, gage de la résurrection glorieuse. est la
nieilleure pr-éparati i à ia tfiff(,-1

« ('elui qui miange mna chair et boit mon sang. lit
« Notre-Seigneur dans l'Évangile, a la vie eternelle. et
« je le ressusciterai au dernier jour.

« V.de L... »

TRÉSOIR DU CREUR DE MtIUS

OFFERT ET PRATIQUÉ A L'INTENTION DE LA B. MARGUERITE-16ARIE

4 ' uvres de charité, 2.1.-Chapelets, 72,716. - 4JeiF
£derox, 9,349. - Communios sacramentelles, 86,59,;.

.Cosmmlens upiritueles, i~,4.- Examen de omcinc,
1 4,26iO. Bomee de travail. 176,325 - Meures de silence,
,6,6i20. -Lectures spirituelles, 20,0SI. - Heures saintes,

0,3.-messes célébrées ou entendues 5710.-MortifIca-
Uan, 89,834. - REuvres de bienfaisance corporelle, 13,209. -

CEuums de zéle, 11.790. - Prières diverses, 1,8t;6,246. - Récréa-
tions charitables, Zi.998. - Souffrances, 40,797. - Vitose
lur le dMatit dominant, Il ,(40. - Visites au mnt-Screiet,
23,527. -<Ruvres diverses, 713,810. - ToSol des ouvreS OiTr-TL -e 3.431,110. ý

Le nombre des bienfaits obtenus du divin Coeur pour lesquels

sua âem.edé de@ actious de .gr4ces s'est élevé, pour ce mois,
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Résolution apostolique pour Janvier 1891
111OIVVOIR LE TROISW:ME CENTEN.%IRF »F S. LOUIS

lIE ,r) A;I

Ce troisième ventenaire dtu glorieux paliron de laî jeu-
liesse. qui fut un ardent ami dit sacré CSeur. vouron-
niera, de- la facoti la plus opportune, les précvdexts
anniversaires. Etlon coîms-nlous donc. durant toute l'ait-
liée. dle lirortiotnvoir- le cltle dle I aiiale saint et dle 'é
11aliser, ert les prépelarant < c'zele s'ous soli patronage.
les consécr'ations de la jeunesse au divin Coeur.

Ait reste, i'e pieux i'eritenaire nous offriraî encore une
orrasion <'xcei't'ite <letabîjir. sous les auspires dle saint
Louis (le 4 ;onzague et pou 'houîucur dit sacré i.'ýur dle
JÉsus. dan,; toutes les i-voles paroissiales et muaisonls
catholiques d'udueation. ces rin i uniiiioiis d enfants et
de jeunes gen)s. mîe.suelles out heffdonuadaires. et inilnie
plus fréqutentes. qlui onit fait (le toute part, enl ces d1er-
tniersý temps, de si admîirables Progrès.

Ilélas! une telle compensation n'est-elle pas solive-
rainemient covnbeet nécessaire. à lhieure oit nous
sommes? Quand l'enfance et la jeunesse sont en butte
;' la plus un iver'selle et àî la pîlus abominable des con-
pirations de l'enfer. n'est-il pas extr'é,ucnient opportun
de les conduire au Cu'ur dlivin,. qui les aime d'un si
tendreý amour et <lui seul peut les sauvýer ?

itentiou qlénéu'ale :Lai ilèrot ion à saint Louis de
(olQupatron de la jeunesse. - Nouis prierons in-

statument le sacré C'î.durant ce mois, pour que la
jeunesse catholique. ranimée dans sa dèvotion à l'an-
.-éliîque Louis ne Gonzague. se fasse' honineur de piu-
(Ire pour modèle celui quîi luti fult Inllié pour patu'on.

(Voir sur les Billets la J>rire quottdienne.)



CORRESPONDANOE.

Liste des Centres locaux qui nous ont envoyé
deefeuilee d'Intentioriq ou du Trésor dc4 Coeur
de JÉsus le mois dernier :

Ad«o PFak: Couvent.-Barre, Ont.---eauJaarsoi: Cou-
vent; Manoir; Paroisse.- BellhviiU: Couvent de Lorette.-
LVrthierville : Cong. de N. D. -Bouchert'iUe : Paroise. -Bour-
bonnais, fIZI: Cong. de N. D. -Calgary, N. W. T.i Couvent.-
Careton, P.Q.: Couvent., C7tatAam Ont.; Urullne.-bus-
dgu, Ont.: Route of Provid.; Pariah and 8chooL-Rga*viIl.
Couvent; Parieli. - Edmbun, Ont.: Couvent. - Falk Vine,
Onut.: Lworetto Convent.-aribaul4 Miu.YarWP.Q.:

Coli-.-odoic4ont.- GreenVWe, NI-ff GMlpà, Ont.:
P =-Hamlto.loretto Couvct.- Hamra.,dvUe,N. Y.

-hk? Biaard.- Inger8ol4 OW:Couvent. 'à JU#Ue, F .
Collège ; Coug.- d. N. D.; t. Vtateur; Pravidene.-
lgwhi7w: Noinfiat; Pensionnat et Externat de Ste. Anne.-
Laeos. Couvent.- Laprairie: AcaMroie et Igovicis des
Fl. ; Cong. de N. D.-L'Aomptem: Conç. 4e y. D. ; Pa-
roiue.-Laurentides: Ecole Modèle. -L'panù: Couvat.
-Londo,, Ont.: Sacred Heart Couvent; St. Josph'a Convnt ;
St. Mary's and St. Peter's School.-Longuc.uit: Couvent.-
Kingaton: St. Mary'a Boys School.-MarsnteU Couvent de

hPrée.-Mfidland, Ont.-Montebello, P.Q.-JmanrxZ : Aoadé-
"i du S. C. ; Acad. Marie-Rose; Asile de la Pr-ovid. ; Carmel;

Communauté et Pensionnat J. M. ; Couvent de la Xiséritorde;
Couvent de Mile-End ; Ecole Ste. Brigide; Geofa; Colège 5.
Marie ;Hôtel-Dieu ; Jardin de l'Enfance ; Maiao.-Mèse de la
Provid. ; Paroisses de Ste. Aune, de l'RnfauW-*ws, de S.
Grégoire, de S. Jean-Ba,,tiste ; Résidence J. M. (Rue S. Denis) ;
Scholsaticat de l'Immac. -Conception. -,NerLU DfoL- . 1.
di Stanbridge.-Oekrile. -Ottawa: Basilique; Eool.Guigues,'
Notre Dame, Ste. Mnne et Youvile; Ma"sa do la mbérieorde.
-Ouaie, Ont. ->apineaunlle. -F.emgmii. - Pointa
Claire: Oong. de N. D.-risae n.-wbe C.mcgrég.
des Dames de S. Rloch; Hnspice des Soeurs de la Charité;
Ecole et Paroisse de S. Sauveur.-Rigaud. Paroiass.-esrw,
(Mt.: Couvent ; De La Salle : Paroisse. -Biuseus: Hespies;
Grand Sémiriaire.-Sa»dtWic, Ont.: Pauroim..-adt-a-Ri-
colet: Noviciat S. Joseph; Couvent du S. C.-BhtrrSoe:
Siminaire.-Stiatfor4 Ont.: Loretto, Convent.-waiuou FIL.
Couvnt.-S. AnIdré d'Argenktuil: Paroaae.-SU. 1nu de
BeUevuss: Koo. Moe des Fille; Paroau.-B. Banýhdkmi:
Gouvut. -8. Bomfo«, Mm..- Comiumint -4. &gs Gims.
-£. £jai. do Trng.-B. Aiu.o, Oa. hPa -*.-,. Nemi



de Mascouehet : Couvent. - S. Jlcrmas: Ecolv Modèle et Paroisse.
-S. Iqnae du :onauu Colivent. -- Sfr. -Ili le de Vcerchè-
res--as. Louis de Gonzagiec: Ecole S. V.; laroisse.--S. Lau-
rent, P.Q.: Couvent ; Paroisse.-S Yorberi, P.Q.--S. Ours:
Couvent-S. Philippe d'A rgcntetil.-S. Roch de I'Achigtn :
Couvent.-Ste. Jo.ýc de Laval: Couvcît.-Ste. Scholastique:
Académie; Couvent. -S. Tiniothec : Couvent.-St. Thornas1,
Ont.: Couvtent.-S. Thomas tic Piejrriille : Académuie S. V.-
Tc,,TebotnC: Paroigse.- Toronto : D)e La Salle College : Loretto
Abbey's Novitiate and School ; Loretto Aralieiny (Bond St.>
St. Aloysius' Arademny (Loretto, ;Notre Dame Convent ; St.
Helell's Boy-, School ; St. Joseph's Acadeniy, lIighi School and
Noviti.tts ; St. Marys Boys Sehool aîîd Parishi ; St. MiehieV's
Boys ai Girls Sclîools ; St. Patrick's Boys School ; St. Paitl's
Bov's, anolsd Parisi.-Iiltqn: Couvent.- Varennes: Cou-
vent et Paroiss-.-Vecdj.&cs: Académiep des F.F.-aterZoo:
Couvent.- Winnîpeg: Soehool of the haimac. Conception ; St.
Mary's Parish.

E.'- Torýr 169 QMYTRES t-ocArx qui ont ainsi oontribué au
TRit.soit iru CeEUER DE JF-us ; le Sacré Coeur, qui ne se laisse
pas vaincre eu générosit, le leur rendra au centuple-.

N.. B -Les feuilles d'Jatentions ou du Trtsor doiveut
nous arriver pour le I'REM!JEIn Du NtOIS, autrement leur publi-
cation sera retardée d'un mois.

BULLETIN D'ABONNEMENT.

.1841.
Au RiÉV. J. B. NoLÎIN, S. .1.,

Collège Ste. Marie, M trl,1'. Q
Je désire recevoir pour l'année 1891

aboxîneinent-, au Pr'rîiT M.F-ýSAGErt.

aboniiement.s à 1' ALM AN ACH IMENSU EL.

abonnllelneifs; alU (ANADIAN 311 -S,

.abonneuientsi au MONTiIMY ALMA

L'on, pourra. @î l'onvent, se eervir du b'
"-abtincr à nos dilférentes jI)Utlic.&tioufi-

ulletin

~ENGER ..

qui précède pour


